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d Aanc 1~ hiit AP niloter et d'activer des traitements en chafne dans un cas ohla 
:s difficultés particulihment nombreuses résultant A !a fois 

dela complexité du paysage hcartographier -une région de montagne très escarpée, 
le Centre du Népal (Blamont 1981) - et de la nature des images A traiter - des 

' variations des conditions d'éclairement des différents secteurs de l'image. Le système 
~ ~ I ,.. est fondCsur l'assimilation d'une méthode de cartographie à une méthode de classifi- 

. rntinn des.d&mentc ri!imq.$. 9 Fai&*#attributs ~ ~ ~ s r ) s ~ ~ r e m ~ r ; e ~ e ~ * ~ . n e  
~ l M é ~ c t e u r Y e t g . n ~ ~ , ~ ~ i  ,$u.. th&"ckn,- disswi 

a . 

. I. - 

- = - 

- 
iëlw pissibles dkvelppements propres 2 celle-ci, et ceci 

dak-deux directions ; I'klaboration des 1é:gendes et la production de cartes apportant 
desconnaissrtme,s s~la:napnr?e et la s m c t m x l ~ s  paysages cartographiés, c'est-à-dire 
unLsysthne exp% &qdw &línhéma%i@t6 La bgsa ckt faisomemeat est:quezsi an 

I ;  . 
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1 L avons, appel& .les+"geS- floues" 
- .*  - ,et qui peuvent aussi CEE des unit& 

de paysage suivant leur taille et la 
résolution de l'image satellitaire ; 

- détermine l'accessibilité des 

I "  

- Q : l'altitude 

I 
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1 
- -  .. . 

$e chaîne puisqu'if . 
xels l'influence de 
- rapport B celledes.. 
,léterminer a priori- . 

'. --'Système expert tt rdMaVtection en montagrie 

- V .  

.I 

.'Z%aq&pixel SerarepnkntC comme un.objet.&critpardp-ataibtmay&m 
ou p1usieurs"valeurs num&ques (&omét.ríes,,indims,.alth~:pentc. .':) au 

des classes (cl ap&) qui lui seront associées aprh une krape (phase d'analyse)., 
- Les conna&ances factuelles non associées aux pixels (ex : l'attribut érape, 
attaché B un objet nommé contexte) sont Cgalement représentées comme des 
objets dans la base de faits. Les différents ensembles d'objet sont différenciés par 

-.- A-- - .  - -i ~ 

-." 
L '  

I 

. symboliques (la classe représentk par la zone-test B laqueileil appartierit, la Este * -  

sont effectuées ii 

la-partie conclusions peuvent alors Ctre 





I -  

blq&@?faumir des- 
u_ialage*,yienmt ' '- 

Les. p q r c e w  test se 

- . ,. . ._ a"~%,. ~ ~ h a q n ~ ~ ; f p e , . a p ~ ~ . ~ T a p . a g a d ~ ~ ~ ~ - ~ ~ ~ ~ ~ - a ~ ~ l e n s  
. pixels. I1 est ccmstruit pour évaluer le degré d'incertitude dn classcm 

- -  cette étape. I1 sert A contrôler l'évolution du classement au sein d' 
orienter vers une poursuite de la chaîne ou un abandon et un retour amère. Une 
fonction du systkme permet de le calculer B l'aide de la formule suivante : 

Ci = 1/N (C {cZdjk ; ke K(i) ; j=l,m} i=l, N} 

-- wL N le nomim de  pixels analysés ; 

md'inceaimda mgmend 

eilleure chaîne étant 
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tiquette chaque pixel 
in certain namtïre cies 
asse-apriori du pixel. 
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J .  =* -i Ceuemture biolo@cpre peut-aussi Cue neliCe,-dans desstiies .diembwie 
r  hié&&&: 3xlgsfaci.eufs-natuels : l e ~ , a l t i ~ d e s . r d é ~ ~ n a ~ , ~ " ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~  - c 

- 3 desquels les variations - d'expositions; de- situations; ck.=islf ck=pde$l$crrJt 
-nouveaux facteurs de différenciation et de répartition. À une étape ultérieure, si on ne - 

- .  
se contente pas d'une carte des formations climaciques, on peut introduire un nouvel 
axe de classification : celui des densités du couvert végétal ou des cultures, ou mCme 
de Etat  des formations cartographiées : forêts primaires, secondaires, dégradées.. .; 
et même faire alterner les différents axes de classification. 

. 

._ 

-. 
*- Laxe dominant de ces taxonomies, suivant qu'on choisit l a m m e  I% " *-- 

I?&& ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ d ~ . ~ ~ ~ Q ~ ~ e ~ ~ - ~ ~ ~  ~as,  .&SS-&dk da*< 
-:- ; . m i ~ ~ ~ m ~ a n ~ ~ ~ ~ ~ n ~ ~ ~ n ~  de la popiilatioir & ~ a y  

phiq6e parce-qÜe beaucoup plus Tapide que le rythmdintroductiondes ihwations . 
tei=hniques,sociales: culturelles., . permettant d'y faire face, il nous apparait fonda- 

tion et de l'occupation 
rture (cultures, forets, 

abondant-développé-faible. 
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2.1. Élaborer des cartes de structures : vers un système d’apprentissage. 
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ins qu'il ofire dés 
'16 I'klaboratian de 

- 8  

' 
strucmre de l'habitat : un habitat dispersé le long des marges forestikres ~met de 
diversifierles points de pr6lvèment.s en forêt et donc une moindredégradation t'un 

-.  

I ' 

'! - . secteurpahcuEeq-au contraire-de4'habitat grou@. - -  

I eis ielatîóni.siriiAi m&m €videites à &.&urbti 
ation B l'intérieur d'une frange altitudinale diminue au fur et h mesure quon- - 

s'éloigne des lieux habités : selon le cas on a affaire Ir une seule série d'auréoles 
concentriques autour du village, ou un ensemble d "îles" de cultures intensives 
autour des fermes isolées ou de hameaux dispersés sur le versant. Par ailleurs, on peut 

Sagé et non encore 
es pixels en taxons 
't" en information, 

1 -- 

J' , ~ - 
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- -  

'*,+--**  .me-stratk@e dite d&endante.ob 1a~mnsformätion.de l'image, en partantde 
c .  u rcoI1cei)ts thématique$;. aTpur. effet de= dt5compoxer Ilimage y en 

- hterpr.tabIes-d'apr&ses concepts. . ,  

. Le plus souvent, le spécialiste alterne les deux strategies et les transformations 
d'image s'effectuent 9 l'aide de procédures numériques sélectionnées et activées par 
le système comme l'indique le schéma du Tableau 1. Il nous faut donc décrire les 
Cléments que manipulera effectivement le systkme, c'est-&dire les données image, les 
connaissances thématiques et enfin les traitements. 

. 
I .  

I"], Imple7ouse" - "ja- . 

- .  

' 

- 

. *  
.. .. 

- .  

.. 

.. . . .  

s y d m e  formel de représentation 

l'ordre de prise en compte des données 
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. I . .  . ; hautIniveau tels què 
, Qximt?k, C'adjacence, 1 -  - Z .  enrh9&rmique : -fm&-claire 
fl.k*dW:entités.En - .*- ~ e=ntik%i iconiques -: régions - .  

eramhie structurelle - 

. _ a  .i * .  

.ragf&atiow o11 la .- taille . I. - grande I_ - valeur>4QO 
texture hétérogène variance>50 --- - r  

bande rouge basse valeur_moyenne<20 

Tableau 2 : caractérisation iconique et radiomélrique d'une e n & !  thématique 

nt Ctre d'inclusion 

, comme dans l'exemple suivant : 
bitat . .,composée de : maisons '-$ _ _  

m" mt+tks&&"sfon~-&kbiPec~nt 1 

ale des &s ico~ques correspondantes. Il peut s'agir 
e- 'ou- d'iinbrication, comme dans l'exemple 

. 

. ,-3,4. Lefir4raitements d'image 
unesorte& , 

- rectification géométrique, 

connues à l'état . 
uvelles entités 

. .  





Système expert et tkUddtection en montagne 1: 
u : P1. 
U : non. 

radiomdrriques) - . 2 * ~ - . ~~.:-)"DU~CZ-VDUS sélectionner le-.moderde discrimination ? 

- 1 e .  S : deux methodes peuvent Cue utilisées': DNP et SEBEST, etc.. . - .. : I - 

~111étt3c3des s i lea ionhspJa systèmeseifont prêta B &tre mise? èn- lknm eux A'a .." 
bqges, engialig .+ , ." *' * park!: prfiddwesin€cmnatiqwd& p ~ " e n s e m b S e d & p n ~ ~ +  

-- - -- exécution aura-& qxkiftt5. B dagit; dans- k " e  classification rrmltiv ans. 
de * nombre des images, de leur nature, du nombTe de classes en sode, du nom de I'image 

par le système 3 l'aide du contexte courant. En effet pour atteindre le but fix& une 
chaîne (ou séquence) de traitements devra être construite, dans laquelle le traitement 

I - de sortie. Ces paramètres seront en partie foumis par l'utilisateur et en partie imposés 
- I  
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fonction du contexte courant (base de faits 3 l'instant t). Le décienchement dhne I e*f +., ,.F 
_. i. 6 -_ procédure informatique peut être représenté par le schéma du Tableau 4.- :- - 

.Lr 
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-: dirigé=ilakois pafil&i&iei ales f a i i s . . ~ e u x . q ~ n o a s . a v o n ~ n t i l i ~ ~ ~ ~ M - ~ ~ j ~ ~ ~ f ~ ~ ~ ,  
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nous développons. Nous ne nous intéresserons ici qu'à la partie du syst5merelative aux 
bases de connaissances. 

4.1. La syntaxe des faits 

. Système erpert cf télédétection en moaagne 

I .  

*soit l'étape. Pour 
\es _combinaisons 

acemansdesfaits 

- paramétrer les objets par des vuriubks de la façon suivante : 
iivent entrer dans 
es Cléments - il faut 

?m2ss, Le moteur 
naissances. I1 est 

Si ' type ?x = pixel 
altitude ?x < a 

I -  
.- 

' I . -  x . ,  
. .  

. .  

, .  

. . -- - - 
. ,  I . .  

" -  

. .  

t ,  
, -  

, .  
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_ .  
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. .  

;. 7 .  -. - '' . -: . ' I  ' . .  ; . ., 
.-I , - e  .. '": T._ . - ' " ~ " . ~ ' l a l i ~ . , ~ . ~ H ,  *, , ,,i :.. .:,:'HD)'les.Si;\h smmepattic 

, '  

- .  NP est le nom du pdre - Par exemple le fait suivant : (pixel, 4, p2re, région, 1)  
doit se lire : "le pixel numéro 4 est un constituant de la région numero 1". 

5.2. La représentation des connaissances thématiques. 

. ._ -= --..Le . 
' y - :  I type : région nom ! & attributs : texture : hédroghe 

moyenne : 50 
variance : 20 

.partie conriirions. 

I 
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Dans l'exemple du Tableau 9, on trouvera la description générale du traitement 
DNP. Comme tous les autres traitements, il ne pourra être exécuté que lorsque 
l'ensemble des attributs valuables (i. e. différents de ()) seront valués. 

bns  d'urrthématicien et la réflectance de la surface du 

réalités cartographiées.. . 




